
M 8 CONCLtSION.

*>

V

> \''is li

cl d'.'mti'i'S |t('rs(>nii('s inviln's, se l't'imissciil

dans la vasic salle de coinimmaiilr des sn'iirs.

(lîi Ions les (thjcls destinés à èli-e disli'ihu»''s so

(rf)iivent plarés au pied de la statue de .Marie.

Apl•^s (livoi's exercices propres à int/'resser ras-

semblée, et à aii/^'iiieuter la joie de cettc^ pieuse

l'été, les jKMisioiinaires s'avaiireiit sur deux liles,

cliaciine couduisaiit ])ar la main reniant jiauvre

(pTellc! a résolu de vêtir; et. arrivées devant la

statue, elles ju-ennent les trousseaux préparés et

éli(pietés, et les remettent chacune à Tune des

jM'Iites lilles. avec un pain assez consiflérahle

pf»ur ({ue celle-ci puisse en faire |)arl à ses pa-

rents. C'est au pied de la statue de Marie ((u'a

lieu cette distribution, pour faire comprendre

aux enfants pauvres (pi'elle leur est faite au

nom et connne par les mains de cette aimable

mère ; et c'est à l'occasion de la mort de la sœur

Hourgeoys, dont le buste est aussi exposé dans

la salle . pour exprimer ({ue cette sainte fonda-

trice est toujours présente en esprit au milieu de

ses enfants, et ({u'elle préside à cette pieuse et

innocente réunion. Car sa mémoire est en véné-

ration parmi les élèves, aussi bien que ])armi

leurs parents, (jui tc»us la regardent avec raison

comme la source du bien (jue la Congrégation ne

cesse de produire, et connue^ Tinstrument ({ui


